
Le conseil municipal, qui se tiendra
lundi 12 avril, sera retransmis en
direct sur la chaîne YouTube de la vil-
le à partir de 18 h 30. Les Flériens et
les Flériennes pourront ainsi suivre en

direct les débats.
Parmi les points qui seront abor-

dés : le pass culture, la convention
d’objectif du FC Flers, mais aussi le
stationnement payant.

« Nous pouvons réaliser jusqu’à
300 tests, détaille Valentin Roquet,
cadre de terrain, qui gère les équipes
de dépistage de la Protection civile. Et
une réponse en trente minutes. »

Lundi 12 avril, opération de dépista-
ge au Covid-19, de 9 h à 16 h 30, au
Forum. Il suffit de venir avec une carte
d’identité et une carte Vitale.

Dépistage au Covid-19, lundi au Forum

Le projet

Îlots de cultures, ronds de terre et
bandes potagères sont au program-
me. « Ça sera un grand jardin »,
annonce Aline Lindner, membre de
l’association l’Étape et coordinatrice
du projet de jardin partagé dans le
quartier Saint-Sauveur.

Pour arroser les futures plantations,
des tonnes d’eau reliées aux gouttiè-
res des immeubles seront installées.
Ainsi qu’un hôtel à insectes pour favo-
riser la pollinisation. Sans oublier des
composteurs, à disposition des habi-
tants du quartier, qui apporteront de
quoi fertiliser la terre.

Les travaux commenceront jeudi.
Ce sont des habitants bénévoles,
avec des jeunes de l’Institut médico-
éducatif (IME) qui construiront les dif-
férents éléments du jardin et mettront
la terre en culture. Ils seront néan-
moins accompagnés par des profes-
sionnels. « Il ne faut pas de compé-
tence particulière, c’est un lieu
d’apprentissage », souligne Aline
Lindner.

Avec les associations

Pour Jean Luc Dalimier référent RSA
au Centre communal d’action sociale
(CCAS) de Flers, participer à la mise
en place du jardin peut aussi être un
moyen d’insertion : « Ça permet de
s’occuper utilement et de faire des
connaissances. »

Le jardin sera également un sup-
port pour les associations alentour.
Pour Flash ou pour le centre Émile-
Halbout, le jardin est une opportunité
pour proposer de nouvelles activités
aux enfants et aux jeunes. « C’est
important de travailler aussi avec les
jeunes », souligne Nasser Boufeldja,

animateur au centre Émile-Halbout. Il
est déjà prévu que Flash s’occupe de
l’hôtel à insectes.

« Il va y avoir des problèmes. Tout
ne peut pas marcher dès le départ »,
nuance cependant la coordinatrice
du projet. Mais fort de son expérience
acquise avec le jardin partagé du
quartier Saint-Michel en place depuis
trois ans, l’association Étape sait faire
face aux déconvenues. « Nous avons
retrouvé des bambous arrachés et
des plantes par terre », déplore
Gérald, un habitant qui avait participé
à la création de ce jardin. Mais à force
de temps et de pédagogie, les cho-
ses se sont vite améliorées.

« Partager cette expérience »

Annick et Sonia, deux habitantes du
quartier Saint-Sauveur, sont impatien-
tes de travailler sur le projet. « Avec le

Covid, il ne se passait plus rien dans
le quartier », regrette Annick. « Moi,
j’aime le jardin. Alors je suis ravie de
partager cette expérience », expli-
que Sonia. Le projet est financé par

les conseils régional et départemen-
tal, par l’Agence nationale de la cohé-
sion des territoires (ANCT), par Flers
agglo et les bailleurs sociaux Orne
habitat et Sagim.

Les travaux du jardin partagé commenceront jeudi. | PHOTO : OUEST-FRANCE

Une partie du jardin partagé devrait ressembler à ceci. | PHOTO : DR

Flers en bref

Le conseil municipal retransmis en direct sur YouTube

À arpenter avec de bonnes chaussu-
res, le circuit de la Visance près de
Landisacq invite le randonneur à une
découverte du bocage flérien.

Au départ du chemin partant du
barrage de Landisacq, vous trouverez
sur votre gauche deux panneaux indi-
quant les circuits 3 et 8. Suivez-les
jusqu’au lieu-dit de la Saillardière et la
route départementale (RD). Prenez à
gauche et suivez la RD 257 jusqu’à
son embranchement avec le chemin
communal n° 5 (200 m). Tournez à
droite vers ce dernier et continuez en
direction des lieux-dits de la Saulne-
rie et du Bouillon. Après avoir passé
la Saulnerie, vous arriverez à un carre-
four avec deux chemins de terre. Sui-
vez le chemin N° 8 à droite.

Après quelques minutes, contour-
nez le lieu-dit de la Toutainerie par la
droite et continuez sur la route gou-
dronnée jusqu’à la RD 809. Traversez
le carrefour et continuez tout droit
dans le chemin de terre jusqu’à la rou-
te du Grand-Champ. Prenez cette
dernière à droite, suivez-la sur 200 m.
Prenez ensuite le chemin de terre à

gauche, accompagné du panneau
N° 8.

Après quelques minutes, un beau
verger sera visible à droite et vous arri-
verez au lieu-dit du Fay. Suivez la rou-
te goudronnée à droite, jusqu’au car-
refour avec la route de la Petite-Bes-
nerie. Prenez à droite et continuez
pendant 50 m jusqu’à trouver le che-
min à droite, derrière la maison de la
Besnerie. Continuez sur ce chemin
pendant environ 100 m. Tournez à
droite et continuez jusqu’à la route
goudronnée.

Prenez à gauche vers l’Aubrière.
Continuez, jusqu’à dépasser l’indica-
tion « Gîtes de France ». Vous finirez
par arriver dans un chemin creux,
d’où vous pourrez apercevoir les villa-
ges de Saint-Paul et de Landisacq.
Continuez sur ce chemin jusqu’à la
RD 809. Prenez à gauche. Puis arri-
vés à la RD 257, prenez à gauche et
retrouvez le barrage.

Durée : entre une heure trente et
deux heures.

Emmanuelle FRANÇOIS.

Randonnée sur le circuit de la Visance
À 10 km de Flers. Chaque semaine pendant le reconfinement,
une balade permet de s’aérer en respectant la limite.

Au Bouillon, près de Landisacq, à moins de 10 km de Flers. | PHOTO : OUEST-FRANCE

Laura Bottereau et Marine Fiquet, deux artistes nantaises, présentent leur travail
à partir d’aujourd’hui à la galerie de la rue Schnetz.

Une exposition « qui démange » à 2angles

Un jardin partagé pour le quartier Saint-Sauveur
Le jardin « conçu pour et par les habitants » verra le jour dans le quartier en septembre.
Des habitants bénévoles et des jeunes de l’Institut médico-éducatif en construiront les éléments.

Pendant le reconfinement, 2angles
continue à accompagner les artistes
et à les accueillir en résidence. Après
Jean-Charles Remicourt-Marie, ce
sont deux artistes nantaises, Laura
Bottereau et Marine Fiquet, qui expo-
sent leur travail à travers une exposi-
tion intitulée Le grand guili qui pleure.
Les deux jeunes trentenaires qui se
sont rencontrées aux Beaux-Arts
d’Angers travaillent ensemble depuis
2013. « Tout est pensé et réalisé à
deux », annoncent-elles.

Leur œuvre tourne autour de la
représentation – et de la déconstruc-
tion – du corps inanimé. « Au premier
abord, quand on regarde notre tra-
vail pour la première fois, on a une
impression de douceur, les couleurs
sont assez ténues, explique Laura
Bottereau. Mais, en regardant nos
mises en scène avec plus d’atten-
tion, on trouve des détails disso-
nants. La mise en narration peut être
violente, ou triste. »

Avec le musée d’anatomie
du Neubourg

« Le grand guili qui pleure se joue des
contradictions, de ce qui démange,
de ce qui dérange », annonce
d’emblée le flyer de l’exposition. Par
exemple, leur première installation,
Soliloque, partie de la figure de l’ami
imaginaire, qui occupe toute la pre-
mière pièce. Sur un mur, des textes
écrits au normographe, recueils de
témoignages de gens qui avaient un
ami imaginaire, ou textes écrits à
deux comme un cadavre exquis. En
face, des « archives » qui documen-
tent ces amis imaginaires. « On aime
l’idée que les amis imaginaires ont
une forme de réalité », souligne Lau-
ra Bottereau.

Pour cette résidence d’artistes, les
Nantaises ont passé deux jours au

musée de l’écorché d’anatomie au
Neubourg (Eure), qui expose des
modèles longtemps utilisés dans
l’enseignement de la médecine.
« Nous avons eu accès à toutes
leurs collections pendant deux
jours », expliquent-elles.

L’occasion de faire dialoguer ces
modèles aux proportions parfois
inhabituelles avec des mannequins
qui servent aux premiers secours.
« Les premiers apprennent à soi-
gner, les autres à sauver », observe
Marine Fiquet.

Les deux jeunes artistes aiment
confronter les objets d’époque ou de

contexte différents pour leur donner
un sens nouveau, ou pour inviter à la
réflexion. Les mises en scènes sont
soignées et rien, ou presque, n’est
laissé au hasard. « On peut passer à
côté de certains détails si on regar-
de trop rapidement », prévient Mari-
ne Fiquet.

La nouvelle exposition, visible à par-
tir de ce samedi 10 avril à 2angles,
jusqu’au 16 mai. Entrée gratuite sur
réservation à 2Angles 11, rue
Schnetz, tél. 02 33 64 29 51 ou
www.2angles.org

Emmanuelle FRANÇOIS.

Marine Fiquet et Laura Bottereau exposent à 2angles, jusqu’au 16 mai. | PHOTO : OUEST-FRANCE

Confinements et couvre-feu ont
permis à 2angles d’enrichir sa
chaîne YouTube avec des por-

traits des deux derniers artistes en résidence : Jean-Charles
Remicourt-Marie et Quentin Montagne.

YouTube

Le Peschet du jour
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